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BIYU MUT IHE SDISSE
N° 14 Lausanne, le 23 Aoüt 4880. 1\Y Annee.
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tir, p. 318. — Nouvelles et ch.roniq\ie, p. 320.

LA DISCIPLINE DU FEU*.

La diseipline du feu, comme eile esl entendue aujourd'hui,
destinee « ä assujettir ä des rögles l'emploi du feu dans le combat et
ä obliger le soldat ä menager ses munitions » est une exigence
qu'on peut dire nee avec la recente adoption des fusils ä tir
rapide. Avec le fusil se chargeant par la bouche il y avait des prineipes

röglementant l'emploi des feux; mais, s'ils etaient nögliges et
si dans la bataille les troupes manquaient de cartouches, on chan-
geait, au commencement de l'action, les corps engages; pour l'acte
decisif, la silencieuse baionnette, comme l'appelait Souwaroff, tenait
lieu de tout.

En fait, nous voyons l'ecole francaise jusqu'en 1859, l'ecole russe
jusqu'en 1877-78, d'autres jusqu'ä une epoque plus ou moins
rapprochöe, mepriserle feu dela mousqueterie et le considerer comme
bon seulement ä remplir le temps entre le debut de la lulte et le
moment oü l'infanterie reunie courra ä l'assaut.

Les choses se passent maintenant d'une fagon toute difförente.
Le fusil n'est plus le manche de la bai'onnette, mais bien l'instrument

morlel qui fait le plus grand nombre de victimes et, en
derniere analyse, decide la victoire. Avec le fusil ä chargement par la
bouche, le feu s'ouvrait ä 300 ou 400 pas; avec l'arme se
chargeant par la culasse, sur terrain decouvert, et ä cette distance, un
des deux adversaires sera bien vite detruit; avec le premier, un
soldat exerce pouvait tirer quatre ou cinq coupspar une minute;
avec le second, une recrue de 40 jours peut tirer, dans le möme
temps, huit ou dix carlouches.

Les seules considerations de portee, de justesse et de vitesse suf-
firaient pour demontrer quelle incalculable importance les armes
a tir rapide ont donne ä la diseipline du feu.

II y a d'autres faits ä considerer.
Les perles beaucoup plus faibles, en proportion du temps, dans

les combats anciens que dans les combats actuels, et de lä, un moindre

decouragement; l'äge plus avancö el l'experience des soldats;
les mouvements lents et penibles de l'ancienne Charge, pour ne pas
chercher plus loin, etaient certainement autant de freins s'opposant
äun gaspillage inconsidere des munitions. Aujourd'hui, au contraire,
les guerres demontrent que, laissant suivre ä nos jeunes soldats
les suggestions de leur instinet, ceux-ci, pour s'etourdir dans le

D'apres la Rivista militare italiana, (juillet 1880.)
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